















Commission des études        Résolution # : CDEJ‐180530‐05 










































































Contrainte excessive :  Situation vécue  lorsque  les moyens raisonnables d’accommoder  les étudiants et 







Diagnostic conforme :  Diagnostic  confirmant une  limitation  fonctionnelle  significative  et permanente, 
émis  par  un  professionnel  reconnu,  selon  le  Code  des  professions  :  médecin, 
psychologue, orthophoniste, optométriste, audiologiste, conseiller en orientation 
détenteur d’une attestation de  formation de son ordre et  infirmier détenant  la 
formation et l’expérience requises par règlement de son ordre.  
Difficultés d’apprentissage :  «Obstacles à l’apprentissage qui sont généralement temporaires et peuvent être 
en  lien  avec  ce  que  la  personne  peut  vivre,  comme  des  comportements 
inadéquats et des conditions socioaffectives difficiles4. » 
Trouble d'apprentissage :  «  Les  troubles  découlent  de  facteurs  génétiques,  neurobiologiques  ou  d'un 








normale, ou dans  les  limites considérées comme  telles, pour un être humain à 
cause d'une déficience, d'une infirmité, d'une blessure ou d'une maladie » 6. 
Inclusion :   «  L'inclusion  consiste  à  offrir  aux  étudiants  des moyens  différents  de  réussir, 
sans  pour  autant  compromettre  les  exigences  associées  aux  finalités  et  aux 
objectifs des programmes et sans que cela ne constitue une contrainte excessive 



















Limitation fonctionnelle :   «  Limite ou manque d’habiletés dans  l’exécution de  certains mouvements, de 
certains gestes ou de certaines activités. Les  limitations  fonctionnelles peuvent 
être compensées par un appareillage spécifique ou des services compensatoires 
qui permettent à  l’individu d’exécuter des activités de  façon différente que  les 
autres, mais pour un même résultat10. » 
Plan de services :  Plan  d’action  concerté,  signé  par  plusieurs  partenaires,  identifiant  divers 
objectifs,  de  même  que  des  moyens  associés,  nécessaires  au  soutien  de 
l’étudiant et l’étudiante en situation de handicap afin de faciliter son intégration 
dans les différentes sphères de sa vie. 
Plan d’intervention :  Plan  d’action  individualisé  visant  à  identifier  les  besoins,  les  objectifs  et  les 
moyens qui seront déployés pour assurer la réussite scolaire de l’étudiante ou de 
l’étudiant en situation de handicap afin de favoriser sa réussite scolaire.  






8 Lacroix, N. et Potvin, P.  . De  l’intégration à  l’inclusion scolaire des élèves en difficulté d’adaptation et d’apprentissage. Réseau d'information pour  la réussite 










Entre 2006 et 2017,  le nombre d’étudiantes et d’étudiants en situation de handicap  (EESH)  fréquentant  les cégeps 
s’est  considérablement  accru.  Selon  le Ministère  de  l’Éducation  et  Enseignement  supérieur  (MEES),  la  proportion 
moyenne des EESH au collégial se situe entre 10 % et 12 % par rapport à  la population étudiante générale12. À ses 
débuts,  les  Services  adaptés  du  Cégep  régional  de  Lanaudière  à  Joliette  (CRLJ),  soutenaient majoritairement  une 
clientèle présentant des handicaps « traditionnels »  (déficience  auditive,  visuelle  et motrice). À  compter de 2006, 
selon  nos  données  statistiques  disponibles,  une  clientèle  dite  « émergente  »  s’est  ajoutée  de  façon  significative 
(troubles d’apprentissage, troubles de santé mentale et troubles déficitaires de l’attention). L’arrivée des étudiantes 
et étudiants en situation de handicap pose de nouveaux défis aux collèges québécois. Afin de respecter les droits de 




demande,  la CDPDJ a créé une Table de  travail  sur  l’accommodement des étudiants à besoins particuliers, où ont 
siégé des  représentants de diverses organisations. De  leurs  travaux ont découlé des  recommandations  relatives à 


































«  Inspiré par  les projets éducatifs de  chacun des  collèges  constituants,  le Cégep  régional  entend  s’assurer, par  le 




En concordance avec sa mission éducative et ses obligations  légales,  le CRLJ propose  le présent cadre de référence 
afin de s’assurer que sa communauté ait une vision homogène, partagée par l’ensemble de la communauté, quant à 
l’inclusion  complète,  non  discriminatoire  et  équitable  de  ses  étudiants  et  étudiantes  en  situation  de  handicap. 








d’offrir  du  soutien  aux  étudiantes  et  étudiants  présentant  des  limitations  fonctionnelles  significatives  et 
persistantes.16 
 









constante  évolution.  Cette  dualité  oblige  le  CRLJ  à  garder  dans  son  cadre  une  certaine  souplesse.  Ainsi,  si  les 
établissements ont l’obligation de ne discriminer aucune étudiante ou aucun étudiant sur la base de son handicap, il 









Les mesures d’accommodement  sont accordées aux étudiantes et aux étudiants en  situation de handicap.  Il  s’agit 
d’un soutien compensatoire ayant comme but de pallier leurs limitations fonctionnelles et leur permettre d’atteindre 
les  compétences  de  leur  cursus.  Cela  étant,  les  modalités  d’évaluation  doivent  respecter  rigoureusement  les 
exigences  scolaires  communes  à  tout  étudiante  ou  étudiant  d’un même  programme.  L’objectif  à  atteindre  reste 
identique  pour  tous.  Il  est  toutefois  essentiel  d’adapter  individuellement  les moyens  de  réalisation  à  chacun  des 
EESH. 
 
Pour bénéficier de  telles mesures,  les EESH doivent présenter un billet diagnostique confirmant  la présence d’une 
déficience  sensorielle,  motrice,  physique,  neurologique  ou  d’un  problème  de  santé  mentale,  qui  entraîne  des 
limitations significatives et persistantes dans le cadre d’activités d’apprentissage et d’évaluation. Il est à noter qu’un 
même diagnostic n’implique pas systématiquement les mêmes accommodements. En effet, deux personnes atteintes 





permettant,  en  tenant  compte  de  leur  limitation  fonctionnelle,  d’atteindre  les  compétences  et  objectifs  de  leur 
programme, sans que cela  implique une contrainte excessive pour  l’établissement. La Commission des droits de  la 
personne  et  des  droits  de  la  jeunesse  définit  quelques  motifs  pour  déterminer  le  caractère  déraisonnable  d’un 
accommodement.  Il  s’agit,  par  exemple,  du  coût  excessif  ainsi  que  de  tout  élément  qui  pourrait  brimer  le  bon 
fonctionnement des activités, le droit d’autrui et la sécurité.  
 






































Selon  la  réglementation,  les EESH ne  sont pas dans  l’obligation de déclarer  leur  limitation  fonctionnelle,  sauf  s’ils 
souhaitent bénéficier des Services adaptés. Dans ce cas, ils doivent fournir au conseiller ou à la conseillère en services 
adaptés un billet diagnostique officiel ainsi que les renseignements nécessaires à la mise en place d’un programme de 




cette  règle peut être  transgressée  si  l’étudiante ou  l’étudiant  représente un danger pour  sa personne ou pour  les 
autres  (Loi  sur  l'accès  à  l’information,  art. 59  (4)  et  art. 59.1).  En  cas de  refus de divulgation d’un diagnostic,  les 
Services adaptés ne partageront aux enseignantes et enseignants que les accommodements dont bénéficie l’EESH.  
 






S’ils veulent bénéficier de  leurs mesures d’accommodement pendant  leur stage,  les EESH doivent mentionner eux‐




















 Reconnaît  que  la  valorisation  des  forces  des  individus  s’illustre  dans  l’aptitude  à  reconnaître  que  les  étudiantes  et 
étudiants  sont  plus  que  leur  incapacité,  et  qu’ils  ont  droit  aux mêmes  possibilités  et  opportunités  de  réussir  que  les 
autres ;  
 Offre tout  le soutien auquel  les EESH ont droit, en regard de  la disponibilité de ses ressources humaines,  financières et   
matérielles ;  





 S’assurent  que  l’évaluation  des  dossiers  des  EESH  soit  faite  de  manière  objective  et  équitable,  dans  le  respect  des 
exigences ministérielles et du cadre légal en vigueur ;  


















 Ont un  accès équitable aux  SA du CRLJ,  à  tout moment de  son parcours, de  façon  continue ou  intermittente, dans  le 
respect des procédures établies par  les SA. Toutefois,  les différentes mesures d’aide ne peuvent être offertes de  façon 
rétroactive.  














































Prise de rendez-vous avec le/la CSA 
Objectifs finaux 
Non admissible 
Pas de document 
diagnostique 
conforme 
Remise du formulaire 
médical, à faire 
compléter par un 
professionnel reconnu 

































































































































































Accompagnateur, accompagnatrice    Soutien  à  l’étudiante  ou  l’étudiant  ayant  une  déficience  physique  ou 
sensorielle  lors  de  certains  déplacements  et/ou  dans  l’exécution  de 
tâches spécifiques. 






 Habituellement  collègues de classe des EESH qui partagent  leurs notes 
de  cours,  ce qui permet  aux EESH de  rester  concentrés  sur  la matière 
enseignée. 
 
Interprète   Permet  à  l’étudiante  ou  à  l’étudiant  ayant  une  déficience  auditive  de 




























































permettant de  réduire  les obstacles,  tout en assurant  les exigences et  la  finalité des  cours et des programmes 
d’études; 

























•  Communiquent  à  l’enseignant  et  l’enseignante  responsable  du  cours  toutes  observations  relatives  aux 
comportements de l’étudiant et l’étudiante qui perturbent le déroulement du cours, du laboratoire ou interfèrent 
avec l’apprentissage; 
















 Rencontrent  l’étudiant et  l’étudiante s’il devient évident qu’il ou qu’elle ne pourra atteindre  les compétences de 
son programme ; 
 Travaillent en collaboration avec les intervenantes et intervenants des SA ; 
 Détectent  les  difficultés  (adaptation,  motivation,  comportement  ou  apprentissage,  indécision,  absence  de  but 







 Font connaître  leur situation et précisent  leurs besoins aux SA  le plus  rapidement possible, dans  le  respect des 
délais prescrits; 












































































Dans  ce  cadre,  l’autonomie est définie par  le  fait que  les EESH doivent être proactifs, engagés dans  leurs 
études et que  le SAIDE est  là pour  les soutenir et non pour diminuer  les exigences académiques. Toutes  les 
interventions choisies tendent à développer l’autonomie des étudiantes et des étudiants, et ce, tout au long 




Le corps professoral,  les départements,  les programmes,  les centres d’aide et  les divers professionnelles et 
professionnels  de  l’établissement  travaillent  en  étroite  collaboration  afin  de  favoriser  la  réussite  des 
étudiantes  et des  étudiants.  Ils doivent  échanger  les  informations nécessaires  à  la mise  en place  du plan 













sociale  et  la  Charte  des  droits  et  libertés  de  la  personne  comportent  des  fondements  juridiques  à  large  portée, 
balisant  les  responsabilités  des  acteurs  œuvrant  dans  le  réseau  collégial.  Au  Québec,  la  Charte  a  un  statut 





 Loi  assurant  l’exercice  des  droits  des  personnes  handicapées  en  vue  de  leur  intégration  scolaire, 
professionnelle et sociale. L.R.Q. chap. E‐20.1 ; 
 À part entière : pour un véritable exercice du droit à  l’égalité – Politique gouvernementale pour accroître  la 
participation sociale des personnes handicapées, 2009 ; 
 L’accommodement  des  étudiants  et  étudiantes  en  situation  de  handicap  dans  les  établissements 
d’enseignement collégial, CDPDJ, Cat. 2.120‐12.58 ; 











































 Jumeler  l’étudiante  ou  l’étudiant  avec  un  pair  (avec  l’autorisation  de  cet  étudiant  ou  cette  étudiantes)  pour 
faciliter les échanges dans les travaux d’équipe ; 













 Réaménager  la charge de travail  : cibler  le travail essentiel, diminuer  la durée des tâches en petites unités, fixer 
des limites de temps pour chaque tâche, indiquer le nombre de points de chaque élément, etc. ; 
 Inviter  les  étudiants  et  étudiantes  à  utiliser  des  crayons  de  couleur  pour  différencier  certains  éléments  de 
contenu ; 
 Annoncer ce qui doit être pris en note ou ce qui sera questionné à l’examen ; 





 Donner  des  exemples  concrets  (documents  à  l’appui,  si  possible)  de  ce  que  vous  attendez  d’un  travail,  d’une 
activité ou d’un apprentissage  formel de même qu’un exemple de ce que sera  l’évaluation. Ex.  :  Je m’attends à 
une quinzaine de pages à double interligne, avec une table des matières et une bibliographie ; 
 Proposer une pratique des  évaluations  complexes  afin de donner  aux  étudiants  et  étudiantes  la possibilité de 
tester leur organisation et leurs stratégies de réalisation ; 
 Aider les étudiants et étudiantes à se préparer au cours grâce à des lectures, des vidéos ou des notes de cours ; 
 Veiller  à  ce  que  les documents que  vous demandez  à  lire  aux  étudiants  et  étudiantes  soient  aérés  et que  les 
caractères  soient de bonne  taille. Cela  assurera une meilleure  lisibilité  et  laissera de  l’espace  aux étudiants et 
étudiantes pour qu’ils ou elles annotent le document ; 
 Demander aux étudiants et étudiantes de prendre en note ce qui est requis pour  le prochain cours  (matériel et 
préparation). Ex. Pour le prochain cours, lire tel chapitre et apporter telle ou telle chose ; 












donnant des points de repère temporels qui touchent  le quotidien. Ex. : Pour  le 31 octobre, à  l’Halloween, vous 
devrez me remettre… 















 Expliquer  le pourquoi et  les conséquences de  l’apprentissage en  illustrant  le plus possible par des exemples, des 
mises en situation, des jeux de rôles, etc. 













 Expliquer  les apprentissages et  les activités du prochain cours en  faisant  les  liens avec  le  cours actuel  (Ex.  : au 
prochain cours, nous nous exercerons à utiliser… puisqu’aujourd’hui nous avons fait…  je vous  invite donc à vous 
exercer…). 
 Revenir sur ce qui a été fait  lors du cours précédent en abordant  les  liens avec  le cours actuel (Ex.  : La semaine 
dernière, nous avons abordé… ce qui nous permet aujourd’hui de…). 
 Synthétiser à la fin de chaque apprentissage ou de chaque activité, ce qui est à retenir ou à transférer ou encore à 
généraliser en expliquant  le pourquoi  (Ex.  : Qui peut me dire ce que  l'on a vu? Ce qui est  important de  retenir 
c’est…parce que lors de notre visite à…vous aurez à…). 
 Repérer les mots porteurs de sens et faire souligner aux étudiants et étudiantes les passages plus porteurs. 












 Faire  appel  à  la  mémoire  épisodique  (mémoire  des  faits,  des  expériences  de  vie)  plutôt  qu’à  la  mémoire 
sémantique (mémoire des apprentissages formels, des connaissances pures), car c’est souvent cette dernière qui 
est déficiente. 
 Spécifier  à  quoi  servent  les  apprentissages  en  donnant  des  exemples  ou  en  demandant  aux  étudiants  et 
étudiantes de  trouver des  exemples de  leur quotidien, de  leur  vie  scolaire ou de  leur  travail  (Ex.  :  le  concept 
d’égalité vous permet, pour ceux qui  travaillent, d’avoir des horaires normalisés, équitables  les uns par  rapport 
aux autres…). 
 Utiliser  le  plus  souvent  possibles  des  référentiels  matériels  (livre  de  référence,  liste  bibliographique,  outils 
pédagogiques, affiches dans la classe, cartes, etc.). 
 Donner des exemples  concrets, en  lien avec  leur âge,  leur vie au quotidien pour asseoir  les apprentissages ou 
consolider leur compréhension. 


























 Aider  les étudiants et étudiantes à  tirer profit du  contexte pour donner du  sens aux expressions  figées et aux 
proverbes. 




















 Consolider avec  les étudiants et étudiantes,  les méthodes,  les questions à se poser pour structurer son texte et 
choisir ses idées principales et secondaires. 











 Avant  la  rédaction, on doit  tout d’abord  s’assurer que  l’élève  comprend bien quel  type de  texte  il  s’apprête à 
écrire et quelles sont les exigences liées à une telle rédaction. 








































 Les explications  importantes peuvent être écrites en points de  forme  ce qui aide  les étudiants et étudiantes à 
retenir l’essentiel. 
 Donner des consignes courtes et précises (éviter les longs exposés). 
 Répéter  les  éléments  de  contenu  importants  et  répéter  les  consignes.  Cela  permet  aux  étudiants  de  mieux 
intégrer. 
 Indiquer à  l’étudiant ou  l’étudiante  lorsque des notes de cours devraient être prises et donner  le  temps de  les 
écrire. 
 Indiquer  le  nombre  de  questions  à  l’examen,  le  type  de  questions,  les  critères  de  correction,  car  cela  aide  à 
diminuer le stress. 
 Réserver un espace sur le tableau pour les rappels de notions antérieures ou les mots importants à retenir. 






 En  individuel,  demander  à  l’étudiant  ou  l’étudiante  ce  qu’il  ou  elle  a  compris  afin  de  l’aider  à  consolider  des 
apprentissages et vérifier ce qui a été retenu. 










 Prendre  entente  avec  l’étudiant ou  l’étudiante  afin qu’il ou  elle  se place  à  l’avant de  la  classe dans  le but de 
pouvoir l’interpeller ou d’établir un contact visuel, à l’occasion.  
 Planifier  la structure des cours de manière à varier  les approches et  laisser des petits moments de pause.  (Ex.  : 
Alternance entre contenu magistral et exercices). 
































Temps additionnel accordé pour  la  réalisation des activités d’évaluation  sommative  se déroulant normalement en 















Une salle d'examen adaptée est à  la disposition de  l’étudiant ou  l’étudiante afin de passer ses examens hors classe 
sous surveillance. Cette mesure est recommandée par  la personne répondante des Services adaptés à  la suite d’un 



























a)  aide  individuelle  offerte  aux  étudiants  ou  étudiantes  éprouvant  des  difficultés  dans  une  discipline. Rencontres 
individuelles, au rythme d’une fois par semaine, avec un autre étudiant ou étudiante ayant bien réussi ses cours ou 
ayant  de  la  facilité  dans  une  matière  particulière.  Le  tutorat  favorise  la  persévérance  dans  les  études  chez  les 
étudiantes et étudiants motivés à réussir, en leur permettant d’acquérir ou de modifier leur discipline personnelle ou 
leurs méthodes de travail. 
b)  tutorat  adapté  avec  le  technicien  ou  la  technicienne  en  éducation  spécialisée  sous  forme  d’accompagnement 
individualisé  :  apprentissage  de  stratégies  (planification,  organisation,  gestion  du  temps  et  du  stress)  et/ou 










Un  interprète ou une  interprète aide essentiellement  l’étudiant ou  l’étudiante présentant une déficience auditive à 
traduire l’information transmise en français oral dans une langue signée dont l’étudiant ou l’étudiante est locuteur ou 
locutrice  (ex :  LSQ,  français  signé,  pidgin,  etc.).  Il  ou  elle  aide  également  à  traduire  les  propos  de  l’étudiant  ou 
étudiante lorsqu’il ou elle souhaite s’exprimer.  
 
Médias substituts  
Il est possible de donner accès à une version adaptée d’un contenu écrit (ex : conversion en Braille pour un étudiant 
ou une étudiante présentant une déficience visuelle, accès à un contenu écrit en  lecture audio pour un étudiant ou 
une étudiante présentant des difficultés de lecture ou une déficience visuelle).  
 
Casier adapté 
Il est possible de donner accès à un casier individuel ayant un emplacement privilégié. 
 
Aide aux déplacements 
Il est possible de donner accès à une puce d’ascenseur ou encore à une vignette de stationnement pour un étudiant 
ou une étudiante ayant des difficultés à se déplacer.  
 
 
